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Principales constatations 
• En mars 2024, la présence de la grippe aviaire A(H5N1) a été détectée dans du lait cru (non

pasteurisé), des prélèvements nasaux et des échantillons de tissus prélevés sur des bovins laitiers
aux États-Unis,1 et le 24 avril 2024, la Food and Drug Administration (FDA) des États-Unis a annoncé
que des échantillons de lait pasteurisé s’étaient révélés positifs aux épreuves par réaction en
chaîne de la polymérase (épreuves PCR) de la grippe A(H5N1)2.

• La détection de matériel génétique viral dans le lait pasteurisé ne signifie pas nécessairement
qu’une personne puisse contracter la grippe A(H5N1) en buvant du lait pasteurisé, car l’épreuve
PCR ne permet pas de faire la distinction entre un virus vivant et un virus inactivé3. D’autres
épreuves prélevées de différents types de produits laitiers pasteurisés vendus au détail aux
États-Unis (au moyen d’une méthode de test différente visant à déceler la présence de virus
vivants) n’ont pas permis de détecter de virus infectieux vivants2,3. La FDA des États-Unis affirme
que l’ensemble des données probantes disponibles (y compris des tests récents réalisés sur le lait
commercial et des études portant sur l’efficacité de la pasteurisation des œufs) indique que
l’approvisionnement de lait commercial est sans danger.3

• En date du 22 mai 2024, l’Agence canadienne d’inspection des aliments (ACIA) a signalé que des
échantillons de lait vendu au détail de partout au Canada s’étaient révélés négatifs à l’égard de la
grippe A(H5N1), ce qui indique qu’il n’y a aucune preuve de maladie chez les bovins
laitiers canadiens4.

• La documentation publiée semble indiquer qu’une charge virale élevée (une grande quantité de
virus) de la grippe A a une incidence sur la durée et les températures de pasteurisation, car elle
nécessite de prolonger la durée du traitement thermique ou d’utiliser des températures plus
élevées pour inactiver le virus, lequel est potentiellement plus résistant à l’inactivation en milieu
liquide (p. ex., suspension, eau ou sérum)5 à 8.

• Aux États-Unis, la FDA considère qu’une combinaison de mesures de précaution, notamment
l’élimination du lait provenant de bovins présentant des signes d’infection par le virus de la grippe
A(H5N1), la dilution du lait provenant de diverses fermes dans des réservoirs à lait avant qu’il ne
soit pasteurisé et la pasteurisation, est suffisante pour inactiver tout virus susceptible d’être
présent dans le lait cru3. L’ACIA a également souligné que le lait des bovins laitiers au Canada doit
être pasteurisé avant d’être vendu et que le lait et les produits laitiers qui ont été pasteurisés
demeurent propres à la consommation.9



Capacité de survie du virus de la grippe A(H5N1) dans le lait  2 

Portée 
Cet examen rapide visait à évaluer la capacité de survie du virus de la grippe A(H5N1) dans le lait de 
consommation provenant des bovins et d’autres petits ruminants susceptibles d’être infectés par le 
virus, y compris les chèvres et les brebis. Les autres produits laitiers (par exemple, le fromage et la 
crème sure) et la viande provenant d’espèces susceptibles destinées à l’alimentation (par exemple, les 
bovins et la volaille) étaient exclus de la portée de l’examen. 

Contexte 
L’influenza aviaire hautement pathogène (IAHP) A(H5N1) est une infection virale qui touche 
principalement les oiseaux, y compris les oiseaux sauvages et la volaille commerciale ou domestique10. 
Le virus provoque une maladie grave chez les oiseaux et se transmet rapidement entre les espèces 
aviaires vulnérables, ce qui se traduit par des taux de mortalité élevés.10 Bien que la plupart des virus de 
la grippe qui circulent chez les oiseaux ne soient pas zoonotiques, certaines souches de l’IAHP, y compris 
la grippe A(H5N1), peuvent infecter les mammifères vulnérables, y compris les humains, ce qui 
représente un risque pour la santé publique10. 

Le virus de la grippe aviaire A(H5N1) de clade 2.3.4.4b a fait son apparition en 2020 et s’est répandu à 
l’échelle mondiale, ce qui a entraîné un nombre élevé de décès chez les oiseaux sauvages et la volaille 
en Afrique, en Asie et en Europe. Le virus a été détecté pour la première fois au Canada en 
décembre 2021 et est désormais répandu dans toute l’Amérique du Nord et du Sud11. La présence du 
virus a également été détectée chez de nombreuses espèces de mammifères, dont le vison, l’ours blanc, 
le chat et le phoque. On pense que ces espèces ont été exposées directement ou indirectement à des 
oiseaux sauvages infectés, notamment en raison de leur caractère prédateur.12 Au moment où les 
oiseaux sauvages migrateurs entament leur migration printanière, il existe un risque que les bovins de 
l’Ontario soient exposés par contact direct ou indirect avec les excréments, la salive ou les sécrétions 
nasales d’oiseaux sauvages infectés.13 

En mars 2024, l’Organisation mondiale de la santé animale (OMSA) a fait état de détections de la grippe 
A(H5N1) de clade 2.3.4.4b chez des chevreaux nouveau-nés et des bovins laitiers aux États-Unis, ce qui 
constituait les premières détections chez le bétail américain et les premières chez les ruminants14 à 17. Le 
virus a ensuite été détecté dans des échantillons de lait non pasteurisé, des prélèvements nasaux et des 
échantillons de tissus provenant de bovins laitiers infectés, ce qui a conduit la Food and Drug 
Administration (FDA) à recommander l’élimination du lait tiré de bovins infectés à titre préventif, mais 
pas celle du lait tiré de bovins asymptomatiques appartenant au même troupeau.1  

Bien que des cas d’infection par le virus de la grippe A(H1N5) de clade 2.3.4.4b aient été signalés de 
façon sporadique chez l’humain, les infections sont rares puisqu’on dénombre seulement 15 cas 
confirmés d’infection humaine à travers le monde entre décembre 2021 et le 11 avril 202411. Le cas 
humain le plus récent a été déclaré aux États-Unis en avril 2024 et présentait une infection bénigne à la 
suite d’un contact avec des bovins laitiers soupçonnés d’être infectés par le virus de l’IAHP A(H5N1) et 
leur environnement18. Par ailleurs, les signes cliniques observés chez les bovins infectés étaient bénins, 
notamment une baisse de la lactation et une diminution de l’appétit1. La gravité clinique chez les 
humains infectés allait d’une infection asymptomatique ou bénigne (Europe, Amérique du Nord) à une 
infection grave ou mortelle (Asie, Amérique du Sud) 11. Aucune transmission interhumaine n’a été 
répertoriée à ce jour et tous les cas ont fait état d’un contact étroit avec des oiseaux ou des bovins 
infectés, ou avec leur environnement11,19.  
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On ignore actuellement si la grippe A(H5N1) peut être transmise aux humains par la consommation de 
lait cru et de produits à base de lait cru (p. ex., fromage), mais on soupçonne que certaines infections 
récentes chez des chats domestiques vivant dans des exploitations bovines touchées sont survenues à la 
suite de la consommation de colostrum et de lait crus provenant de bovins infectés1,20. Bien que la vente 
de lait de vache cru soit illégale en Ontario, la consommation et la vente de lait cru provenant de 
diverses espèces, y compris les bovins, les buffles et les petits ruminants, sont connues, ce qui augmente 
le risque d’exposition des personnes qui consomment du lait cru si les bovins sont infectés. 

Il est largement admis que la pasteurisation du lait inactive tous les agents pathogènes potentiellement 
présents dans le lait cru.1,21 Toutefois, compte tenu de la nouvelle détection de la grippe A(H5N1) chez 
les bovins et d’autres petits ruminants et du tropisme observé à l’égard du tissu mammaire, une 
attention accrue est accordée aux paramètres (p. ex., durée, température) requis pour inactiver 
spécifiquement le virus de la grippe A(H5N1) dans le lait. Conformément au Règlement de l’Ontario 
493/17 - Dépôts d’aliments, les produits laitiers ayant une teneur en matière grasse du lait inférieure à 
10 % doivent être pasteurisés en utilisant une combinaison de durée et de température (au moins 63 °C 
pendant au moins 30 minutes ou au moins 72 °C pendant au moins 15 secondes)22. 

Les produits laitiers ayant une teneur en matière grasse du lait égale ou supérieure à 10 % doivent 
également être pasteurisés en utilisant une combinaison de durée et de température (au moins 66 °C 
pendant au moins 30 minutes ou au moins 75 °C pendant au moins 15 secondes)22. La FDA des États-
Unis utilise les mêmes paramètres pour la pasteurisation, mais pour un plus large éventail d’espèces 
laitières23. (Tableau 1). 

À ce jour, aucun cas d’infection par le virus de la grippe A(H5N1) liée à la consommation de lait 
pasteurisé ou de produits laitiers pasteurisés n’a été recensé chez l’humain. Le 24 avril 2024, on 
apprenait que la FDA des États-Unis avait détecté au moyen de tests PCR la présence des fragments du 
virus dans du lait pasteurisé2. La FDA a indiqué que le fait de détecter le virus ne signifiait pas 
nécessairement qu’il était infectieux et qu’elle menait actuellement des études en collaboration avec le 
département de l’Agriculture des États-Unis (USDA) afin d’examiner l’efficacité des différents 
paramètres de pasteurisation utilisés par l’industrie laitière canadienne et américaine pour inactiver le 
virus de l’influenza A(H5N1) dans le lait et les produits laitiers3. En date du 10 mai, les tests finaux (au 
moyen d’épreuves d’inoculation d’œufs pour détecter la présence de virus vivants) de 297 échantillons 
de produits laitiers vendus au détail prélevés par la FDA des États-Unis et l’USDA, y compris du lait de 
consommation et des produits laitiers tels que le fromage cottage et la crème sure, ont été achevés et 
ont révélé que la pasteurisation semble être efficace pour inactiver le virus de la grippe A(H5N1)3. Le lait 
cru mis en commun fait actuellement l’objet de tests visant à caractériser les charges virales 
potentiellement présentes avant la pasteurisation.3 

L’ACIA procède également à des analyses du lait pasteurisé vendu au détail pour déterminer s’il y a 
présence de fragments viraux de la grippe A(H5N1)4. En date du 22 mai 2024, l’ACIA a signalé qu’à ce 
jour, 303 échantillons de lait vendu au détail de partout au Canada s’étaient révélés négatifs à l’égard de 
fragments viraux de la grippe A(H5N1), ce qui indique qu’il n’y a aucune preuve de maladie chez les 
bovins laitiers canadiens4. 
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Méthodologie 
Nous avons procédé à une analyse du contexte des renseignements et des conseils pertinents 
accessibles au public en ligne provenant d’organismes nationaux de santé publique au Canada et aux 
États-Unis, ainsi que de la Health Security Agency du Royaume-Uni (UKHSA).  

L’information a été recueillie en parcourant les principaux sites Web du gouvernement et des 
organismes de santé publique, ainsi qu’en effectuant des recherches sur Google pour trouver des 
éléments liés à la capacité de survie ou à l’inactivation du virus de la grippe A(H5N1) dans le lait de 
consommation. Cette recherche s’est limitée aux ressources en anglais seulement. De plus, nous avons 
effectué une recherche axée sur les publications scientifiques pertinentes rédigées en anglais et 
publiées dans PubMed de 2000 à aujourd’hui, en utilisant les critères de recherche suivants : 
« grippe A » ET « inactivation » OU « capacité de survie » ET « lait » ou « liquide ». 

Résultats 
Analyse juridictionnelle 
Le 19 avril 2024, le Centre de collaboration nationale en santé environnementale a publié une mise à 
jour sur les préoccupations en matière de santé publique et de salubrité des aliments liées aux 
détections de la grippe A(H5N1) chez les bovins laitiers et a indiqué que, bien que seul le lait provenant 
de bovins laitiers en bonne santé soit autorisé à entrer dans la chaîne d’approvisionnement du lait, la 
pasteurisation devrait inactiver le virus de la grippe présent dans ce dernier24.  

De même, la FDA des États-Unis a publié un document de questions et réponses au sujet de la salubrité 
du lait aux États-Unis, compte tenu des détections récentes de la grippe A(H5N1) chez les bovins1. Selon 
ce document, la pasteurisation est censée inactiver tout agent pathogène potentiel (y compris les 
bactéries et les virus) présent dans le lait, ce qui a conduit la FDA des États-Unis à déclarer qu’il n’y a 
actuellement aucune inquiétude concernant la salubrité des produits laitiers pasteurisés aux États-Unis 
(voir le tableau 1 pour obtenir un résumé des paramètres de pasteurisation du lait au Canada et aux 
États-Unis)1. Par mesure de précaution, la FDA des États-Unis recommande d’éviter le lait cru ou les 
produits fromagers fabriqués à partir de lait cru provenant de bovins qui ont été infectés ou exposés à la 
grippe aviaire. Toutefois, le lait provenant de bovins ayant été exposés au virus, mais qui ne présentent 
aucun symptôme demeure autorisé pour la production de lait pasteurisé ou de produits laitiers.1  

Par ailleurs, l’ACIA indique également que l’IAHP ne constitue pas un enjeu de salubrité alimentaire et 
que le risque global de transmission aux humains demeure faible.9  

Documentation publiée 
Bien qu’aucune documentation publiée évaluant précisément l’inactivation thermique du virus de la 
grippe A(H5N1) dans le lait de consommation ou les produits laitiers n’ait été recensée, nous avons 
relevé plusieurs articles portant sur la tolérance à la chaleur du virus de la grippe A(H5N1), du virus de la 
grippe A(H5N2), du virus de la grippe A(H7N9) ou du virus de la grippe A(H1N1) dans divers liquides, y 
compris les milieux liquides et le blanc d’œuf liquide, ainsi que dans différents produits d’œufs. Hessling 
et coll. (2022)5 ont récemment effectué une analyse des données publiées et estimé les temps de 
réduction requis pour l’inactivation de divers virus de la grippe A (y compris H5N1, H5N2 et H7N7) dans 
différents milieux. Les auteurs ont constaté que, à l’instar d’études antérieures menées par Swayne et 
Beck (2004), il existait des différences importantes en ce qui concerne le type de milieu, puisque le virus 
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était particulièrement stable à la chaleur dans la poudre de blanc d’œuf, et ce, même à des 
températures plus élevées (65 à 80 °C)5. D’après les conclusions des auteurs, la poudre de blanc d’œuf 
nécessitait 11,21 minutes à 80 °C pour une réduction de 90 % de la charge virale5. En ce qui concerne le 
liquide allantoïdien infecté de façon artificielle, les temps d’inactivation variaient de deux à six minutes à 
60 °C pour la grippe A (H5N1) et d’une à deux minutes à 65 °C pour la grippe A (H5N1 et H7N9)5. 

Pitino et coll. (2020)25 ont également procédé à un examen rapide des données probantes afin d’évaluer 
l’efficacité des techniques de pasteurisation courantes du lait humain et du lait non humain. Il convient 
de souligner que cette étude est expressément mentionnée par la FDA des États-Unis comme document 
à l’appui de son évaluation actuelle de la salubrité de l’approvisionnement de lait, selon laquelle la 
pasteurisation permet vraisemblablement d’inactiver le virus de la grippe A(H5N1) dans le lait des 
vaches et celui d’autres mammifères3. En guise de contexte, Pietzak-Fiećko et Kamelska-Sadowska 
(2020) ont indiqué que la teneur en matières grasses du lait humain est comparable à celle du lait 
d’origine bovine26. Dans le cadre de leur examen rapide, les auteurs ont résumé les résultats de 
109 études pertinentes, dont 17 ont utilisé le lait comme matrice pour vérifier l’efficacité de la 
pasteurisation sur 13 virus (dont le virus Ebola, le virus de Marburg, le cytomégalovirus [CMV] et le virus 
de l’immunodéficience humaine [VIH], mais pas le virus de la grippe ni le coronavirus 2 du syndrome 
respiratoire aigu sévère [SARS-CoV-2]) et ont constaté que la pasteurisation du lait humain à une 
température minimale de 56 à 60 °C est efficace pour réduire le nombre de virus vivants décelables, et 
que tous les virus étudiés (à l’exception des parvovirus) étaient susceptibles d’être détruits par la 
chaleur en fonction des différents paramètres de pasteurisation25. Les auteurs ont conclu que la 
pasteurisation à l’aide de la méthode Holder (62,5 °C pendant 30 minutes) devrait suffire à inactiver les 
virus non résistants à la chaleur s’ils sont présents dans le lait humain25. 

L’utilisation de la chaleur pour inactiver le virus de la grippe A(H5N1) dans les sérums, les solutions 
mères ou les suspensions a fait l’objet de plusieurs études. Alger et coll. (2019)6 se sont intéressés à 
l’inactivation du virus de la grippe A(H5N1) par la chaleur en utilisant le virus de la grippe A(H5N2) 
comme substitut. Les auteurs ont évalué l’efficacité de divers traitements de durée et de température 
(56 °C pendant 30 minutes, 56 °C pendant 60 minutes ou 70 °C pendant 30 minutes) à inactiver le virus 
de la grippe A(H5N1) dans les sérums en immergeant le virus dilué dans un bain d’eau6. Ils ont observé 
une persistance de l’infectivité après une immersion dans un bain d’eau à une température de 56 °C 
pendant 30 ou 60 minutes, mais ont constaté qu’une incubation de 30 minutes à une température de 
70 °C rendait le virus non infectieux6. Zou et coll. (2013) ont également étudié l’inactivation de la grippe 
A(H7N9) dans des solutions mères de virus contenant dix7 doses infectantes pour l’œuf en utilisant 
différents paramètres physiques et chimiques, y compris l’application de chaleur7. Les virus ont été 
exposés à diverses conditions physiques (température, lumière ultraviolette, pH) ou à des agents 
chimiques avant d’être inoculés dans des œufs embryonnés de poule7. Le liquide allantoïdien a été 
prélevé après une période de culture de 72 à 96 heures à une température de 35 °C et a été soumis à 
une épreuve d’inhibition de l’hémagglutination7. Les auteurs ont constaté que les deux souches du virus 
de l’influenza A(H7N9) examinées pouvaient tolérer une exposition thermique de 56 °C pendant 
15 minutes ou de 60 °C pendant cinq minutes, mais qu’elles perdaient complètement leur infectivité 
après une exposition thermique de 56 °C pendant 30 minutes, de 65 °C pendant dix minutes ou de 70, 
75 ou 100 °C pendant une minute7. Jeong, Bae et Kim (2010) s’étaient déjà penchés sur l’efficacité de 
divers procédés de désinfection, y compris la chaleur, pour inactiver le virus de la grippe A(H1N1) en 
suspension8. Les auteurs ont appliqué de la chaleur selon différentes températures (70, 80 et 90 °C) et 
ont constaté que le virus de la grippe A(H1N1) (en suspension) était inactivé à des niveaux indécelables 
en cinq minutes à 70 °C, en deux minutes et demie à 80 °C et en une minute à 90 ° C8. 

Pour déterminer si l’espèce d’origine de la cellule hôte (mammifère ou aviaire) influence la survie du 
virus de la grippe A dans l’eau, Shigematsu et coll. (2014) ont évalué la persistance dans l’eau (35 °C) des 
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virus de la grippe A(H5N1 et H1N1) cultivés dans des cellules de mammifères (canines) ou d’oiseaux 
(poulets)27. Les auteurs ont observé que les deux sous-types demeuraient infectieux pendant une 
période allant d’une à trois semaines à une température de 35 °C et que les virus cultivés sur des cellules 
de mammifères persistaient plus longtemps que ceux cultivés sur des cellules d’oiseaux (25 jours par 
rapport à sept jours)27. 

Les produits d’œufs doivent également être pasteurisés, bien qu’à des températures inférieures à celles 
utilisées pour les produits laitiers (tableau 2). Étant donné que la volaille est susceptible d’être infectée 
par la grippe A(H5N1) et que les œufs de volaille sont des sources de protéines fréquemment 
consommées par de nombreuses personnes, plusieurs auteurs se sont intéressés à la capacité de survie 
du virus dans les produits d’œufs, ce qui pourrait éclairer l’évaluation de la capacité de survie du virus 
de la grippe A(H5N1) dans le lait de consommation. De Benedictis, Beato et Capua (2007) ont publié une 
étude sur l’inactivation des virus de la grippe aviaire dans les produits d’œufs par des agents chimiques 
et des conditions physiques, notamment la durée et la température28. Les auteurs ont indiqué que les 
études portant sur l’inactivation du virus de la grippe A(H5N2) par la chaleur ont montré que le temps 
nécessaire pour inactiver le virus dans les produits d’œufs (y compris le blanc d’œuf liquide) diminuait 
avec l’augmentation de la température et qu’il augmentait avec l’augmentation du titre viral dans le 
produit cru28. Ils ont également souligné que des recherches antérieures menées par King et coll. (1991) 
ont révélé que le virus de la grippe A(H5N2) non dilué était inactivé après dix minutes à une 
température de 57 °C et après cinq minutes à une température de 62 °C28,29.   

Dans l’une des premières études mentionnées dans l’examen de la documentation publiée, Swayne et 
Beck (2004) se sont également penchés sur les paramètres d’inactivation thermique du virus de la 
grippe A(H5N2) dans les produits d’œufs infectés de façon artificielle aux températures de 
pasteurisation des œufs29. Les auteurs ont constaté que le temps nécessaire pour inactiver le virus 
dépendait du type de produit d’œufs et qu’il augmentait avec l’augmentation du titre viral, mais 
diminuait avec l’augmentation de la température29. Le virus de la grippe A(H5N2) présent dans la poudre 
de blanc d’œuf s’est avéré le plus résistant à l’inactivation, puisqu’il a fallu 15,2 jours pour l’inactiver à 
une température de 54,4 °C (alors que la norme de l’industrie est de sept à dix jours)29. Le virus de la 
grippe A(H5N2) a été inactivé avec succès dans les produits d’œufs liquides en 3 minutes à une 
température de 55,6 °C (par rapport à la norme de l’industrie de 6,2 minutes; voir le tableau 2).29 Les 
auteurs ont également indiqué que des travaux semblables menés par Baron et coll. (2003)30 ont montré 
que le traitement de la poudre de blanc d’œuf à une température de 67 °C pendant 15 jours inactiverait 
la bactérie Salmonella, et ont par la suite recommandé que les blancs d’œufs liquides soient pasteurisés 
avant d’être utilisés pour produire de la poudre de blanc d’œuf afin de garantir l’inactivation des virus 
(et des bactéries) dans le produit final tout en préservant la qualité de celui-ci.29  
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Tableau 1 : Comparaison des paramètres de pasteurisation du lait au Canada et aux États-
Unis 

Méthode de pasteurisation Canada États-Unis 

Pasteurisation en discontinu (en cuve) (< 10 % 
de matières grasses)22,23 

63 °C pendant 
30 minutes 

63 °C pendant 
30 minutes 

Pasteurisation en discontinu (en cuve) (≥ 10 % 
de matières grasses)22,23 

66 °C pendant 
30 minutes 

66 °C pendant 
30 minutes 

Pasteurisation en continu (< 10 % de matières 
grasses)22,23 

72 °C pendant 
15 secondes 

72 °C pendant 
15 secondes 

Pasteurisation en continu (≥ 10 % de matières 
grasses)22,23 

75 °C pendant 
15 secondes 

75 °C pendant 
15 secondes 

Espèces auxquelles s’appliquent les paramètres 
de pasteurisation23,31 Bovins, chèvres 

Bovins, chèvres, 
moutons, chameaux, 
buffles d’Inde, autres 
mammifères à sabots 

Selon le ministère de l’Agriculture, de l’Alimentation et des Affaires rurales de l’Ontario (MAAARO), la 
méthode de pasteurisation la plus employée en Ontario est la pasteurisation en continu32. 

Tableau 2 : Comparaison des paramètres minimaux de pasteurisation des œufs au Canada et 
aux États-Unis 

Type de produit Canada Type de produit États-Unis 

Blanc d’œuf (albumen) 
déshydraté par 
pulvérisation33 

54 °C pendant 7 jours Poudre de blanc 
d’œuf29 

54,4 °C pendant 7 à 
10 jours 

Blanc d’œuf (albumen) 
déshydraté sur plaque33 52 °C pendant 5 jours Poudre de blanc 

d’œuf29 67 °C pendant 15 jours 

Blanc d’œufs (albumen) 
liquides (sans additifs 
chimiques)33 

54 °C pendant 
3,5 minutes 

Blanc 
d’œufs liquides29 

55,6 °C pendant 
6,2 minutes 

OU 

56,7 °C pendant 
3,5 minutes 

Veuillez noter que les paramètres américains cités par Swayne et Beck (2004) sont tirés de 
l’International Egg Pasteurization Manual (2002)34.  
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Répercussions pour la santé publique 
Bien que la documentation publiée ne fasse pas état d’études portant précisément sur l’efficacité de la 
pasteurisation dans l’inactivation du virus de la grippe A dans le lait, certaines données probantes 
indiquent que les produits présentant une charge virale élevée peuvent nécessiter une durée de 
traitement prolongée ou des températures de pasteurisation plus importantes afin d’obtenir une 
inactivation complète du virus, le cas échéant. Il est donc nécessaire de réaliser des études sur 
l’efficacité de la pasteurisation du lait et d’autres produits laitiers pour différentes charges virales. Bien 
que des études traitant de la survie du virus dans les œufs aient mis en évidence la résistance du virus 
de la grippe A à l’inactivation dans les produits de poudre d’œufs en particulier, la même préoccupation 
ne s’applique probablement pas aux produits de lait en poudre, car ceux-ci sont produits à partir de lait 
pasteurisé au Canada, et non à partir de lait cru.35   

À l’heure actuelle, la FDA des États-Unis exige le détournement du lait provenant de bovins laitiers 
malades afin de s’assurer que ce dernier n’entre pas dans l’approvisionnement de lait commercial. 
Cependant, le lait provenant de bovins asymptomatiques faisant partie du même troupeau que ceux qui 
présentent des signes cliniques de la grippe A(H5N1) continue d’être accepté dans l’approvisionnement 
de lait3. La position actuelle de la FDA des États-Unis et de l’USDA repose sur le principe que le 
détournement du lait de bovins malades et la pasteurisation du lait permettront d’assurer un 
approvisionnement de lait commercial sans danger.3 En outre, la dilution du lait des bovins infectés avec 
celui des bovins en bonne santé dans les réservoirs à lait avant la pasteurisation devrait réduire la 
charge virale, ce qui accroît la probabilité que la pasteurisation soit efficace pour inactiver tout virus qui 
pourrait être présent dans le lait cru.  

Bien que le Canada importe régulièrement des bovins des États-Unis, en raison de l’éclosion actuelle de 
la grippe A(H5N1) chez des bovins laitiers américains, l’ACIA a mis en œuvre des mesures de précaution 
supplémentaires pour réduire le risque d’importation du virus au Canada par l’intermédiaire de bovins 
infectés36. Ces mesures comprennent l’obligation que les bovins laitiers en lactation obtiennent un 
résultat négatif (par analyse du lait) à une épreuve PCR pour la grippe A dans les sept jours précédant 
l’exportation, et que les bovins laitiers en lactation n’aient pas séjourné sur des lieux où la grippe 
A(H5N1) a été détectée dans les 60 jours précédant l’exportation36. 

Conclusion 
Bien qu’il n’y ait aucune documentation publiée évaluant précisément l’inactivation du virus de la grippe 
A(H5N1) dans le lait, plusieurs études ont examiné l’inactivation thermique de divers sous-types du virus 
de la grippe aviaire A dans des œufs et d’autres milieux liquides27,28. Ces études ont montré que la durée 
et la température requises pour la pasteurisation du lait permettaient d’inactiver le virus présent dans 
les produits d’œufs liquides. Toutefois, certaines données probantes indiquent que le virus peut s’avérer 
plus résistant à la chaleur lorsqu’il est présent dans des cellules de mammifères que dans des cellules 
aviaires,27 et que l’augmentation de la charge virale peut avoir une incidence sur la durée et la 
température requise pour l’inactivation virale28. La méthode de pasteurisation du lait la plus employée 
en Ontario est la pasteurisation en continu (72 °C pendant 15 secondes pour les produits contenant 
moins de 10 % de matières grasses du lait). Bon nombre des études présentées dans ce document 
portaient sur l’inactivation thermique de divers sous-types du virus de la grippe A à des températures de 
70 °C et plus et ont montré que l’inactivation complète du virus nécessitait une exposition à une 
température de 70 °C pendant au moins une à cinq minutes ou à une température de 80 °C pendant 
deux minutes et demie, en fonction du milieu d’essai et de la charge virale6 à 8. 
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Certaines études ont révélé qu’en milieu liquide, le virus de la grippe A pouvait résister à l’inactivation à 
des températures de pasteurisation du lait conforme aux normes de l’industrie (en particulier lorsque la 
charge virale est élevée)29,30. Une étude a montré que pour réduire le virus de la grippe A(H1N1) présent 
dans l’eau à des niveaux inférieurs à ceux décelables, il fallait le soumettre à un traitement thermique à 
70 °C pendant cinq minutes,8 et une autre a montré qu’il fallait soumettre une solution mère de virus de 
la grippe A(H7N9) à un traitement thermique à 70 °C pendant une minute pour qu’elle perde son 
pouvoir infectieux7. Des études examinant l’efficacité de la pasteurisation sur différents virus, dont celui 
de l’influenza, dans le lait humain ont révélé qu’une pasteurisation à une température de 62,5 °C 
pendant 30 minutes devrait être efficace pour inactiver les virus sensibles à la chaleur dans le lait 
humain, bien que l’efficacité de la pasteurisation sur les virus de la grippe A n’ait fait l’objet d’aucune 
étude particulière25. 

Certaines données probantes semblent indiquer qu’une charge virale élevée (quel que soit le milieu) a 
une incidence sur la durée et les températures de pasteurisation, car elle nécessite de prolonger la 
durée du traitement thermique pour assurer l’inactivation, sachant que le virus peut présenter une plus 
grande résistance à l’inactivation dans certains milieux liquides.  

La découverte récente d’un tropisme du virus de la grippe A(H5N1) à l’égard du tissu mammaire des 
bovins, qui pourrait augmenter la charge virale dans le lait des bovins infectés, a incité la FDA des États-
Unis, en collaboration avec l’USDA et d’autres partenaires, à poursuivre ses recherches et à confirmer 
l’efficacité de la pasteurisation et d’autres technologies (p. ex., l’osmose inverse, la filtration) pour 
inactiver tout virus qui pourrait être présent.  
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